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RÉSUMÉ

 

Cet article retrace le parcours scientifique de Jean-François Le Ny (1924-
2006), en soulignant le rôle qu’il a joué à la fois dans le développement de la
psychologie cognitive et dans les échanges interdisciplinaires qui ont permis
le développement des sciences cognitives en France.

 

Jean-François Le Ny: A career in cognitive science

 

ABSTRACT

 

This article describes the scientific career of Jean-François Le Ny (1924-2006), highlighting
the major contributions he made to the development of cognitive psychology, and to the
interdisciplinary exchanges that have facilitated the development of cognitive science in
France.

 

La vie et l’oeuvre scientifique de Jean-François Le Ny ont pour carac-
téristique notable d’avoir été pleinement dédiées au développement d’une
discipline, la psychologie, et en même temps pleinement consacrées à une
grande aventure pluridisciplinaire, celle des sciences cognitives. Jean-
François Le Ny aura fait partie de ces esprits singuliers capables d’illustrer
l’identité et la respectabilité d’une discipline et d’engager celle-ci dans une
grande entreprise scientifique qui l’amène au-delà de ses propres contours.
Ce parcours intellectuel explique sans doute pourquoi tant de collègues
éprouvent aujourd’hui le sentiment d’une absence. La pensée de Jean-
François Le Ny, heureusement, nous reste présente à travers une œuvre
écrite aux dimensions notables.

Le parcours cognitif de Jean-François Le Ny a commencé dans les années
d’après-guerre, alors que la psychologie s’affirmait progressivement dans
le paysage de la respectable Sorbonne. Jean-François Le Ny, formé initia-
lement en philosophie, a certainement vu son destin prendre un tournant
décisif lorsqu’il fut engagé pour une forme d’activité professionnelle alors
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toute nouvelle, celle de « psychotechnicien ». Cette activité prenait place
au sein du Centre d’Etudes et Recherches Psychotechniques (CERP),
antenne scientifique de ce qui s’appelait alors la Formation Profession-
nelle Accélérée (et devait ensuite devenir la Formation Professionnelle des
Adultes). Au CERP, Jean-François Le Ny s’est trouvé confronté à des
questions éminemment concrètes, comme la sélection et la formation
professionnelle, l’évaluation des compétences dans le monde du travail,
l’aménagement des machines. À travers ces questions, il se trouvait mis en
présence de questions plus fondamentales, comme celles de l’apprentis-
sage et des mécanismes qui le sous-tendent. Pour Jean-François Le Ny, la
recherche de « solutions » en milieu de travail devait nécessairement
s’appuyer sur des notions psychologiques et sur une instrumentation
mathématique appropriée. Jean-François Le Ny était prêt en somme à
s’engager dans ce qu’il appela un peu plus tard « 

 

la psychologie dans sa
version

 

 

 

expérimentale

 

 ».
Ces préoccupations ancrées dans l’étude des situations de travail se

sont évidemment exprimées dans les premiers écrits scientifiques de Jean-
François Le Ny. Son tout premier article fut publié en 1955, l’année de
son entrée au CNRS après six années passées au CERP. La recherche rap-
portée dans cet article portait sur le temps de réaction motrice, abordé,
écrivait-il, comme « 

 

une manifestation objective de processus nerveux non
moins objectifs, mais inaccessibles à l’observation directe

 

 ». La référence à
des réalités de nature « cognitive » n’était pas encore présente sous la
plume de l’auteur (l’époque ne s’y prêtait pas encore) et les questions
abordées étaient encore très éloignées du langage, qui devait constituer
plus tard un des sujets de prédilection de Jean-François Le Ny. Mais ce
qui frappe dans cet article, c’est la forte préoccupation vis-à-vis du couple
« processus »/« indicateurs », une distinction heuristique qui a largement
guidé par la suite la démarche scientifique de Jean-François Le Ny.

L’année suivante (1956), Jean-François Le Ny publiait un article théo-
rique dans 

 

La Raison

 

, une revue singulière qui, sous l’égide d’Henri
Wallon, rassemblait des médecins, des psychiatres, des scientifiques ayant
en commun une forte postulation rationaliste et se donnait pour objectif
la diffusion des travaux et des idées de Pavlov. Dans cette mouvance, la
démarche de Jean-François Le Ny visait à montrer que les principes mis
en évidence par les études sur le conditionnement sont des principes de
base qui régulent plus généralement le comportement humain et animal.
Par exemple, la notion de généralisation, qui constitue l’un des méca-
nismes majeurs du conditionnement, loin d’être limitée à ce dernier, est
une notion qui s’étend à tout le comportement et à toute l’activité ner-
veuse supérieure. C’est ce que soutenait l’article publié l’année suivante
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(1957), premier de la longue série d’articles donnés par Jean-François Le
Ny à 

 

L’Année Psychologique

 

, dirigée alors par Henri Piéron. Cet article de
1957 mettait en évidence le phénomène de généralisation dans la réaction
motrice de pression sur une clef à l’audition de sons de différentes hau-
teurs. Un article ultérieur dans cette série, paru en 1961, montrait que
dans un apprentissage stochastique, la proportion des prédictions de
réussite (en l’occurrence, les performances de tireurs visant des cibles)
tend à s’ajuster à la proportion des réussites réelles. Des processus condi-
tionnels peuvent en somme être retrouvés jusque dans des activités de
niveau élevé, comme le comportement prédictif.

Les trois premiers articles de Jean-François Le Ny ont donc une valeur
annonciatrice particulièrement intéressante. Ils révèlent la naissance
d’une forte préoccupation pour les indicateurs des processus centraux ; ils
manifestent un engagement qui s’appuie sur un rationalisme rigoureux ;
ils visent enfin, à travers l’étude d’un phénomène spécifique, celui de la
généralisation, une approche ambitieuse de nombreux autres aspects du
comportement humain.

L’année 1961 est un moment crucial dans le parcours de Jean-François
Le Ny : soutenance de sa thèse de troisième cycle, poste d’enseignement à
l’Université de Lille, publication de ce qui va devenir un ouvrage de réfé-
rence, 

 

Le Conditionnement

 

, manuel incontournable qui sera lu et relu par
des générations d’étudiants dans ses nombreuses rééditions. Dans la
préface à l’édition de 1967, apparaissent des notions qui préfigurent le
redéploiement des thématiques de Jean-François Le Ny, puisqu’il y lance
une extrapolation ambitieuse vers la question des « connaissances »
(terme plus qu’improbable à cette époque dans les écrits sur le condition-
nement). La réédition de 1975 élargit encore les perspectives en adoptant
un nouveau titre: 

 

Le Conditionnement et l’Apprentissage

 

.
L’année 1967 est l’année de la thèse d’Etat de Jean-François Le Ny et

du livre majeur qui en est issu, 

 

Apprentissage et Activités Psychologiques

 

. Il
s’agit de 500 pages denses, d’une écriture exigeante. On y voit se con-
firmer la marque de fabrique de l’écriture Le Ny, c’est-à-dire la
traduction, au plan de l’écriture, de l’exigence de clarté et d’explicitation
conceptuelle qui a marqué toute son activité scientifique. Ceux qui ont
suivi ses séminaires ou collaboré à la rédaction d’articles avec lui ont sou-
venir de sa recherche permanente du terme exact. Même pour les
concepts de large spectre, à vrai dire surtout pour ceux-ci (comme le
concept de « représentation »), Jean-François Le Ny a montré une atten-
tion persistante à la manière dont la pensée (la pensée humaine en
général, mais spécialement la pensée du chercheur) se construit et se
communique. L’ouvrage paru en 1970, 

 

Psychologie et Matérialisme Dialec-



 

172

 

Michel Denis

 

L’année psychologique, 2008, 108, 169-183

 

tique

 

, est un autre reflet de la réflexion de Jean-François Le Ny sur la
démarche de recherche en psychologie. Pour lui, placer l’étude des faits
psychiques sur un terrain scientifique relève d’une vision philosophique
plus générale (qui repose essentiellement sur le principe d’objectivité et la
soumission du chercheur aux faits de comportement).

Résumant, des années plus tard, le contenu de sa thèse, Jean-François
Le Ny offrait un regard rétrospectif sur ce qui devait s’affirmer comme
son « programme scientifique » des décennies à venir : « 

 

J’y présentais un
panorama assez vaste et détaillé des problèmes généraux de l’apprentissage,
basé sur un très grand nombre d’études expérimentales. L’essentiel de la litté-
rature analysée dans cet ouvrage relevait de la psychologie animale et de la
psychophysiologie, domaines dans lesquels je ne travaillais pas moi-même au
laboratoire. Cela correspondait à une stratégie de “circulation des idées d’un
domaine à l’autre”

 

 

 

: en l’occurrence, tenter de généraliser des régularités
observées dans le comportement animal, pour en tirer des hypothèses qui
soient applicables à l’homme, et expérimentables chez celui-ci. C’est, 

 

mutatis
mutandis

 

, cette même stratégie que j’ai mise en œuvre ensuite dans le
domaine encore plus vaste des sciences cognitives.

 

 »
Ce résumé est extrait de l’autobiographie rédigée par Jean-François Le Ny

pour l’ouvrage édité par Françoise Parot et Marc Richelle, 

 

Psychologues de
Langue Française

 

 (1992). Dans ce même chapitre, Jean-François Le Ny a
également retracé avec beaucoup de justesse le tournant des années
soixante-dix et l’accroissement de l’intérêt des chercheurs pour le langage
et plus généralement pour le traitement de l’information. Cette époque
était celle où la problématique cognitive commençait à pénétrer fortement la
recherche, avec le développement des conceptions computationnelles, avec
l’emprunt de la notion de proposition, venue de Frege, avec l’emphase
mise sur la notion de représentation. On était également dans les années
où l’informatique commençait à s’introduire en psychologie expérimen-
tale, comme outil bien sûr, mais bientôt aussi comme mode d’approche
des problématiques cognitives. Toute cette évolution s’est opérée au long
des années vincennoises (Jean-François Le Ny ayant été nommé profes-
seur au « Centre Universitaire Expérimental de Vincennes » en 1968),
puis à Saint-Denis. Ces années ont également été celles des activités d’un
groupe très motivé, le Groupe de Discussion sur les Processus Perceptifs
et Cognitifs (le GDPPC), qui se réunissait régulièrement à Paris, rue Ser-
pente, et qui constitua pendant plusieurs années un excitant « remue-
méninges cognitif » au sein de la psychologie parisienne. Pour Jean-
François Le Ny, la transition était consommée, le faisant passer de l’étude
du temps de réaction motrice à la mesure des temps de lecture et à l’ana-
lyse des mécanismes de compréhension des phrases, et bientôt des textes.
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Toute cette évolution s’est exprimée à travers de nombreuses publica-
tions, comme les numéros spéciaux de 

 

Langages

 

 (1975) et de 

 

La Pensée

 

(1976), et surtout l’ouvrage majeur à ce tournant historique, 

 

La Séman-
tique Psychologique

 

 (1979), dont le titre même renouvelait singulièrement
les catégories disciplinaires habituelles. Cet ouvrage fut suivi par la publi-
cation d’un ensemble important de travaux co-édités avec Walter Kintsch
(

 

Langage et Compréhension

 

, 1981-1982). C’est l’époque où le carrefour
des sciences cognitives se dessinait de plus en plus clairement dans la car-
tographie de la science française. Tous les signes convergèrent alors pour
colorier ce paysage : la création de l’Association pour la Recherche Cogni-
tive (l’ARC, dont Jean-François Le Ny fut le premier président) ; le rapport
coordonné par André Lentin (auquel contribua Jean-François Le Ny),
destiné à établir les bases des sciences cognitives à la française, « l’intellec-
tique » (le mot a disparu, mais l’idée et l’objectif, heureusement, sont
restés) ; les Ecoles d’Eté de l’ARC au château de Bonas. Surtout, dans cette
effervescence intellectuelle, une réalité remarquable s’imposait: la psycho-
logie démontrait sa capacité à 

 

se transformer

 

 par les échanges qu’elle
établissait avec la linguistique, les sciences de l’information, la logique,
l’intelligence artificielle, et ceci sans que soit moindrement affecté son
ancrage dans les données empiriques et dans la méthode expérimentale.
La psychologie se redéfinissait alors comme « 

 

l’étude de la saisie, du traite-
ment (ou des transformations) et du stockage de l’information

 

 ». Jean-
François Le Ny, qui présida la Société Française de Psychologie (SFP)
après sa présidence de l’ARC, aida à la création d’une Commission des
Sciences Cognitives au sein de la SFP, en 1988.

Pour Jean-François Le Ny, un accomplissement personnel de ces inte-
ractions disciplinaires fut, à la faveur de sa nomination comme professeur
à l’Université d’Orsay, l’implantation de la psychologie dans un environ-
nement scientifique idéal pour le développement des sciences cognitives.
Sur le campus d’Orsay, la neurobiologie et l’informatique étaient en effet
déjà présentes et bien illustrées. Jean-François Le Ny y créa le Centre
d’Etudes de Psychologie Cognitive (1984), puis l’Institut des Sciences
Cognitives et de la Communication (1985), et bientôt le Diplôme
d’Etudes Approfondies de Sciences Cognitives d’Orsay (1989). C’est dans
cet environnement propice à l’interdisciplinarité que Jean-François Le Ny
poursuivit ses investigations sur le langage et qu’il progressa dans l’élabo-
ration d’un modèle « transcognitif », qu’il voulait applicable à la fois à
l’homme et à l’ordinateur. « 

 

Un tel modèle

 

, écrivait-il

 

, doit être simultané-
ment compatible avec l’intelligence artificielle, la linguistique, la
neurobiologie, et, pour la psychologie, avec les données expérimentales impli-
quant la compréhension

 

. » Tel était l’objectif de son livre de 1989, 

 

Science
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Cognitive et Compréhension du Langage

 

, dont la notoriété atteignit de
lointains rivages (il fut traduit en japonais en 1992), mais aussi de
l’ouvrage collectif issu des Journées d’Étude de l’Association de Psycho-
logie Scientifique de Langue Française (APSLF) que Jean-François Le Ny
avait organisées à Rome à La Sapienza (

 

Intelligence Naturelle et Intelligence
Artificielle

 

, 1993).
En 1992, l’équipe de psychologie cognitive installée par Jean-François

Le Ny à Orsay rejoignit le Laboratoire d’Informatique pour la Mécanique
et les Sciences de l’Ingénieur (LIMSI-CNRS), un grand laboratoire qui
aura donc été son dernier rattachement institutionnel (comme professeur
émérite) et où il sera resté actif une quinzaine d’années. Il a accompagné
d’une façon très active l’insertion, au sein d’un laboratoire d’informatique,
d’une équipe de psychologues soucieux de concrétiser l’interpénétration
entre différentes approches de la cognition.

Jean-François Le Ny est toujours resté fortement engagé dans la diffu-
sion des connaissances, avec la rédaction et la coordination de plusieurs
dictionnaires. Mais le livre de 2005 (

 

Comment l’Esprit Produit du Sens

 

) est
certainement celui qui porte le plus en avant la vision scientifique de
Jean-François Le Ny. En présentant « 

 

les bases d’une étude naturaliste et
scientifique du sens

 

 », l’ouvrage s’inscrit dans le cadre général des sciences
cognitives, tout en informant celles-ci de la vision de l’esprit humain que
Jean-François Le Ny, psychologue, avait construite à travers un long par-
cours de recherche. L’acuité et la clarté de la pensée véhiculée par ce livre-
bilan nous touchent de façon définitive.

On pourrait citer ici les nombreux chercheurs qui ont bénéficié de la
capacité qu’avait Jean-François Le Ny de faire se rapprocher les problé-
matiques et les intérêts d’interlocuteurs d’inspirations variées ou formés à
des méthodologies différentes. Toutefois, la réalisation de rapproche-
ments intellectuels avec d’autres psychologues, avec des psychiatres, des
informaticiens, des linguistes, n’a jamais eu pour contrepartie la pour-
suite du consensus pour le consensus. L’éclectisme est certainement le
défaut dont s’est toujours gardé Jean-François Le Ny et qu’il nous a
appris à éviter.

Au sein de notre discipline, Jean-François Le Ny a spécialement servi
la psychologie cognitive basée sur l’étude du comportement (illustrant
une pratique de ce qu’il décrivait en 1985 comme « 

 

le réductionnisme, sans
la turpitude

 

 »), mais il a su aussi « penser » la psychologie sous toutes ses
facettes et sous toutes ses formes de pratique. Pour autant, son refus de
l’éclectisme s’est exprimé par l’affirmation du fait que loin d’être unitaire,
la psychologie est « 

 

durablement duale

 

 ». Dans une pénétrante analyse
présentée à l’occasion du Centenaire de la SFP, en 2001, Jean-François Le
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Ny analysait les lignes de clivage entre la psychologie cognitive et la psy-
chologie clinique, c’est-à-dire, disait-il encore, entre la visée de
connaissance générale et la visée de connaissance du particulier, voire de
l’individuel. Il dessinait à cette occasion ce que devait être l’objectif d’une
« 

 

psychologie clinique basée sur la connaissance

 

 ». Une telle démarche
devait consister à « 

 

mettre en œuvre, sur des individus particuliers, dans des
conditions particulières, des connaissances générales au moyen d’un raison-
nement fondé sur ces connaissances

 

 ». Ces propositions, dans un monde de
la psychologie (française) traversée par de nombreuses divergences (tout
en rêvant de façon récurrente à son « 

 

unité

 

 »), nous étaient livrées par
Jean-François Le Ny à la lumière de deux principes élégamment formulés.
Premier principe : « 

 

Ce n’est pas parce qu’on n’a pas la même méthode ni
les mêmes concepts qu’il est nécessaire de se disputer.

 

 » Second principe :
« 

 

Ce n’est pas parce qu’on ne veut pas se disputer qu’il faut absolument
essayer d’utiliser une vue éclectique et conceptuellement confuse.

 

 »
Dans le champ plus large des sciences cognitives, on se souviendra de

la lucidité qui marquait ses messages. Celui qui aura été l’un des plus
engagés dans l’échange de concepts entre disciplines cognitives a su égale-
ment nous rappeler que beaucoup de chemin restait à parcourir avant
d’atteindre l’objectif d’une science cognitive unifiée. Jean-François Le Ny
était parfois invité à s’exprimer sur la question de savoir si l’on doit parler
de 

 

la

 

 science cognitive ou bien 

 

des

 

 sciences cognitives. Jean-François Le
Ny, en fait, n’était pas obsédé par cette question (qu’il caractérisait
comme « 

 

le problème des deux “s”

 

 »), mais quand elle lui était posée, il
excellait à y répondre avec un subtil dosage d’audace (voire d’audace juste
un peu utopique), mais surtout d’un robuste réalisme et une totale
absence d’illusions. En 1992, en clôture des Journées organisées à l’occa-
sion de son accession au titre de professeur émérite, Jean-François Le Ny
délivrait la réponse suivante : « 

 

En vérité, un des problèmes centraux
aujourd’hui, c’est de déterminer en détail, par la recherche, quelles sont, dans
chaque compartiment de l’activité cognitive, pour chaque opération, chaque
processus, pour chaque sous-opération ou sous-processus, quelles sont, donc,
les identités et les différences spécifiques qui existent entre les systèmes natu-
rels et les systèmes artificiels. C’est le poids respectif de ces identités ou de ces
équivalences et de ces différences ou de ces oppositions telles qu’elles seront
repérées dans le détail des traitements cognitifs qui nous fournira la réponse
au problème des deux “s”. Alors seulement nous pourrons fixer s’il y a plus
d’équivalences que de différences, auquel cas il existera 

 

une

 

 science cognitive,
ou s’il y a davantage de différences que d’équivalences, auquel cas nous gar-
derons 

 

des

 

 sciences cognitives.

 

 » Cette formulation, pleine de pondération



 

176

 

Michel Denis

 

L’année psychologique, 2008, 108, 169-183

 

et dépourvue de toute démagogie, est un message que nous pouvons
méditer aujourd’hui.

Jean-François Le Ny a entretenu une idée exigeante de la psychologie et a
su porter la discipline, ses concepts et ses méthodes au-delà des limites
disciplinaires que lui avaient enseignées ses maîtres. En ce sens, il nous
encourage à penser la science de façon plus audacieuse et plus ouverte. Le
titre de son dernier ouvrage, 

 

Comment l’Esprit Produit du Sens

 

, nous rap-
pelle qu’il fut lui-même, ainsi qu’en témoignait un de ses anciens
étudiants à l’occasion de l’hommage rendu à Jean-François Le Ny en sep-
tembre 2007 à la Sorbonne, « 

 

un homme de valeur dont l’esprit a produit
du sens dans beaucoup d’autres esprits, et qui continuera à en produire par
les écrits qu’il nous laisse

 

 ».
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